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L’Assomption  de  Sainte  Marie,  femme  de  foi,  première  ressuscitée  et  image  de
l’Eglise nous concerne tous. Comme elle nous sommes appelés à vivre, corps et âme et pour
toujours, auprès de Dieu.

Dieu renverse les perspectives humaines : le Sauveur n'est pas un surhomme, mais
un petit  enfant ;  le  Messie  n'est  pas  un soldat,  mais  un condamné à mort  expirant  sans
défense ; les puissants, les riches, les spécialistes n'ont rien compris alors qu'une petite jeune
femme de Galilée a su dire oui à l'appel le plus décisif qui ait été lancé à l'humanité et
garder en elle la Parole de Dieu comme une parole de vie, de vie éternelle. La première
ressuscitée,  après  Jésus,  n'est  pas  une  personne  considérable  aux  yeux  du  monde
(aujourd'hui on dirait : elle n'est pas passée à la télé, ou, mieux encore, elle n'est pas en vue
sur les réseaux sociaux), mais celle qui a accepté une mission qui la dépassait, une naissance
qui la mettait en difficulté et même en danger, un silence qui pouvait laisser croire que son
rôle était passif... Notre foi nous invite à nous méfier des slogans, à être libres par rapport
aux consensus préfabriqués, à accepter d'être incompris ou raillés, à laisser les plus plus
gourmands  ou  les  plus  malins  se  précipiter  sur  les  meilleures  places,  à  ne  pas  tout
comprendre, ne pas tout maîtriser. Dieu est Dieu, donc souverainement libre, capable de
tout, infiniment au-delà de nos petits schémas et de nos plans : croire en Lui, c'est, à la suite
de la Vierge Marie, entrer dans un monde nouveau où l'argent, l'apparence, le pouvoir et le
plaisir ne font plus la loi.

La  joie communicative  du  roi  David,  le  cri  de  louange  de  la  sainte  Vierge
(Magnificat), l'exultation sans fin de l'Apocalypse se font écho à travers les siècles et même
jusque dans l'éternité : Dieu S'installe au milieu de Son peuple, et de cette présence naît une
vie sans fin, contre laquelle la mort ne peut remporter que des victoires sans lendemain (« Ô
Mort, où est ta victoire ? Le dernier ennemi détruit, c'est la Mort »). La Vierge Marie, en
son corps et en son âme, éprouve les effets du triomphe final du Christ sur le péché et sur la
mort, et participe déjà à cette vie d'en haut à laquelle nous sommes tous appelés.  Avons-
nous assez de foi pour entrer dans cette joie ? Sommes-nous assez sensibles à cette fidélité
de Dieu, qui se manifeste aussi par la présence de Ses saints à nos côtés, et spécialement de
la Vierge Marie ? « Que la douceur de son regard nous accompagne en cette Année
Sainte, afin que tous puissent redécouvrir la joie de la tendresse de Dieu. Personne
n’a connu comme Marie la profondeur  du mystère de Dieu fait  homme.  Sa vie
entière fut modelée par la présence de la miséricorde faite chair. » (Pape François,
Bulle Misericordiæ Vultus, 2015) 

Dieu fait œuvre de miséricorde, Il manifeste l'amour inconditionnel, indéfectible, par
lequel Il S'est Lui-même engagé, lié à notre avenir : « Sa miséricorde s'étend d'âge en âge
sur ceux qui Le craignent », n'hésite pas à dire Marie dans sa joie débordante. Quand tout
ira mal, quand tout espoir humain s'écroulera dans l'agonie et l'infamie de la croix, Marie
sera encore et toujours témoin de la miséricorde de Dieu et s'y associera du plus profond de
son être : « Près de la croix, Marie avec Jean, le disciple de l’amour, est témoin des
paroles de pardon qui jaillissent des lèvres de Jésus. Le pardon suprême offert à
qui  L’a  crucifié  nous  montre  jusqu’où  peut  aller  la  miséricorde  de  Dieu.  Marie
atteste que la miséricorde du Fils de Dieu n’a pas de limite et rejoint tout un chacun
sans  exclure  personne. »  (Pape  François,  Bulle  Misericordiæ Vultus,  2015)
Chrétiens, voulons-nous être témoins, comme Marie, de la miséricorde de Dieu ?

« Le Tout-Puissant a fait pour moi de grandes choses. Saint est Son Nom ! » : que la
joie de l'Assomption puisse traverser notre vie d'un rayon de grâce par lequel Dieu pourra



changer  nos  cœurs  peut-être  blessés  ou,  pire  encore,  blasés.  Que la  Vierge  Marie  nous
communique sa capacité à s'émerveiller des bontés de Dieu toujours à l'œuvre en ce monde
tenté toujours plus par la violence et le repli sur soi. Que la miséricorde manifestée par Dieu
en Marie fasse de nous des disciples heureux de croire et des témoins pleins d'audace.


